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Indice PMIMC RBC des directeurs d’achats de l’industrie manufacturère canadienne

La production et les nouvelles commandes dans le secteur canadien 
de la fabrication se sont à nouveau contractées en cette fin d’année 
2015, l’Indice PMI RBC de décembre 2015 signalant la plus forte 
détérioration de la conjoncture du secteur depuis octobre 2010. 
Préoccupées par l’évolution de leur activité au cours des mois à 
venir, les entreprises interrogées – notamment celles opérant dans 
le secteur de l’énergie – ont réduit leurs dépenses et reporté le 
démarrage de nouveaux projets. En réponse à ce fléchissement de 
la demande, les fabricants ont réduit leurs stocks et mis en place 
des stratégies de remises de prix. La baisse du volume du travail en 
attente dans le secteur de la fabrication canadien s’étant en outre 
poursuivie à un rythme accéléré, l’emploi a reculé pour un sixième 
mois consécutif en décembre.
L’indice global établi à partir de cette enquête est l’Indice PMIMC RBC 
des directeurs d’achats de l’industrie manufacturière canadienne, 
conçu pour fournir en temps réel des indications sur l’évolution de 
la conjoncture dans ce secteur. Supérieur à 50,0, l’indice signale 
une amélioration de la conjoncture économique ; inférieur à 50,0, il 
indique une détérioration.
Après correction des variations saisonnières, l’Indice PMI RBC du 
secteur manufacturier canadien se maintient en décembre sous 
la barre de 50,0 du sans changement pour un cinquième mois 
consécutif. Affaibli par une baisse simultanée de la production, 
des nouvelles commandes et de l’emploi, il s’est en outre replié 
par rapport à son niveau de novembre (48,6) et s’établit à 47,5, son 
plus bas niveau depuis le début de l’enquête il y a un peu plus de 
cinq ans.  
Les fabricants canadiens signalent une baisse de leurs volumes de 
production pour un cinquième mois consécutif, de très nombreuses 
entreprises attribuant cette tendance à un ralentissement de 
la demande intérieure. En effet, malgré une légère hausse 
des exportations (plus forte progression depuis juin) attribuée 

par les répondants à la dépréciation du taux de change et à la 
pénétration de nouveaux marchés étrangers, le volume global 
des nouvelles commandes affiche sa plus forte contraction de 
l’histoire de l’enquête. Les répondants attribuent cette tendance au 
fléchissement de la demande intérieure, notamment en provenance 
du secteur des biens d’équipement. 
Les réductions d’effectifs se sont accélérées en décembre chez 
les fabricants, le  taux de suppression de postes atteignant son 
plus haut niveau depuis le début de l’enquête en octobre 2010. 
Les répondants attribuent généralement cette tendance à des 
entrées de nouvelles commandes insuffisantes pour remplacer 
les commandes traitées, ainsi, selon certains d’entre eux, qu’à la 
nécessité d’alléger les fortes pressions pesant sur leurs marges 
d’exploitation.
En réponse à la baisse de leurs charges de travail, les entreprises 
ont poursuivi leurs politiques de réduction des stocks au cours du 
mois. L’enquête de décembre met en effet en évidence une baisse 
des stocks pré et post production, le taux de contraction fléchissant 
toutefois dans les deux cas. Parallèlement, les fabricants canadiens 
ont réduit leur activité achats pour le sixième mois consécutif, cette 
tendance ayant entraîné une atténuation de la détérioration des 
performances des fournisseurs. Le taux d’allongement des délais de 
livraison enregistre en effet son plus faible niveau depuis deux ans 
et demi.  
Parallèlement, les prix de vente des produits manufacturés 
canadiens affichent en décembre leur première baisse – modérée 
toutefois – depuis août 2013, les entreprises interrogées attribuant 
généralement cette tendance au climat fortement concurrentiel. 
Malgré la dépréciation du taux de change qui maintient une pression 
inflationniste sur les prix des intrants, la hausse des prix des achats 
a fortement ralenti au cours du mois et affiche son rythme le plus 
faible depuis janvier.

Faits saillants :
n Plus forte détérioration de la conjoncture depuis le début de l’enquête en 2010
n Accélération de la contraction de la production, des nouvelles commandes et de l’emploi  en décembre
n Première baisse des prix de vente depuis août 2013 

Repli de l’indice PMI du secteur manufacturier qui enregistre un nouveau record à la 
baisse en décembre
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L’Indice PMIMC RBC des directeurs d’achats de l’industrie manufacturière canadienne est un indice composite qui indique, en un seul chiffre, l’état de santé 
global du secteur manufacturier. Les cinq indices utilisés pour le calcul de l’indice PMI titre et leurs pondérations respectives sont les suivants :

	 Nouvelles Commandes			   0.30
	 Production				    0.25
	 Taille des Effectifs				    0.20
	 Délais de Livraison des Fournisseurs (inversé)	 0.15
	 Stocks des Achats				    0.10

Au total, l’Indice PMI RBC des directeurs d’achats de l’industrie manufacturière canadienne inclut onze indicateurs individuels qui sont présentés 
comme des ‘indices de diffusion’. Il s’agit de mesures récapitulatives qui indiquent les principales tendances. Un indice supérieur à 50,0 indique une 
augmentation globale de cette variable; inférieur à 50,0, il indique une baisse globale. Toutes les données sont désaisonnalisées. 

Composants de l’Indice RBC PMIMC de l’industrie manufacturière canadienne

Nouvelles Commandes (0.30)                         Q. Veuillez comparer la quantité de vos nouvelles commandes (en unités) ce mois-ci / au mois dernier.

Production (0.25)                                                                                   Q. Veuillez comparer votre production ce mois-ci / au mois dernier.

Taille des Effectifs (0.20)                                                                 Q. Veuillez comparer la taille de votre effectif ce mois-ci / au mois dernier.

Délais de livraison (0.15)        Q. Veuillez comparer les délais de livraison de vos fournisseurs (pondéré en fonction du volume) ce mois-ci / au mois dernier.

Stocks des Achats (0.10)                                    Q. Veuillez comparer la quantité de vos stocks des achats (en unités) ce mois-ci / au mois dernier.

% Sans changement

% En baisse % En hausse

% En baisse % En hausse

% Sans changement

% Sans changement

% Sans changement

% Sans changement

% En baisse

% Plus lents

% En baisse

% En hausse

% Plus rapides

% En hausse
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Le volume des nouvelles commandes s’est replié en décembre pour un quatrième mois consécutif. Mettant en évidence un fort taux de contraction des 
nouveaux contrats, l’indice désaisonnalisé s’inscrit en outre à son plus bas niveau historique. Selon les entreprises interrogées, le léger redressement 
des exportations n’est pas parvenu à compenser le ralentissement de la demande intérieure, notamment en provenance du secteur de l’énergie.

L’indice désaisonnalisé de la production s’inscrit sous la barre de 50,0 du sans changement pour un cinquième mois consécutif en décembre, signalant 
la plus longue période de contraction de l’activité chez les fabricants canadiens depuis le début de l’enquête en octobre 2010. Il s’agit en outre du 
deuxième plus fort repli historique, les entreprises interrogées attribuant essentiellement cette tendance à une baisse de leurs charges de travail et à 
des reports de commandes.

Prolongeant la tendance observée pratiquement sans interruption depuis le début de l’année 2015, les données de décembre mettent en évidence une 
nouvelle réduction des effectifs dans le secteur de la fabrication canadien. Après correction des variations saisonnières, l’indice de l’emploi signale les 
plus fortes suppressions de postes depuis le début de l’enquête. Les entreprises interrogées ayant réduit leurs effectifs expliquent généralement leur 
décision par des entrées de nouvelles commandes insuffisantes pour remplacer les commandes traitées ainsi, selon certains répondants, qu’à de fortes 
pressions sur leurs marges d’exploitation.

Après correction des variations saisonnières, l’indice des délais de livraison des fournisseurs s’inscrit de nouveau sous la barre de 50,0 du sans 
changement. Il signale toutefois la plus faible détérioration des performances des fournisseurs de l’actuelle période d’allongement des délais (deux ans 
et demi), certaines entreprises attribuant notamment cette tendance au fléchissement de la demande en matières premières.  

En réponse au fléchissement de la demande et à la baisse des volumes de production, les fabricants ont réduit leurs stocks d’intrants pour un treizième 
mois consécutif en décembre. L’indice désaisonnalisé des stocks des achats signale toutefois le plus faible taux de réduction des stocks depuis cinq 
mois.
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Commandes à l’export                          Q. Veuillez comparer la quantité de vos nouvelles commandes d’exportation (en unités) ce mois-ci / au mois dernier.

Stocks de Produits Finis                                 Q. Veuillez comparer la quantité de vos stocks de produits finis (en unités) ce mois-ci / au mois dernier.

Volume du travail en cours                               Q. Veuillez comparer la quantité de travail en cours dans votre entreprise ce mois-ci / au mois dernier.          

Prix de Vente                          Q. Veuillez comparer votre prix de vente moyen par unité produite (pondéré en fonction du volume) ce mois-ci / au mois dernier.

Prix des Achats                                               Q. Veuillez comparer le prix moyen de vos achats (pondéré en fonction du volume) ce mois-ci / au mois dernier.

Volume des achats                                                   Q. Veuillez comparer la quantité de vos achats (en unités) ce mois-ci par rapport au mois dernier.

% Sans changement

% Sans changement

% Sans changement

% Sans changement

% Sans changement

% Sans changement

% En baisse

% En baisse

% En baisse

% En baisse

% En baisse

% En hausse

% En hausse

% En hausse

% En hausse

% En hausse

% En hausse

% En baisse

Pour un deuxième mois consécutif, les fabricants canadiens signalent une hausse de leurs exportations en décembre. Si l’indice désaisonnalisé des 
nouvelles commandes à l’export ne s’inscrit que légèrement au-dessus de la barre de 50,0 du sans changement, il met néanmoins en évidence la plus 
forte progression des exportations depuis juin. Les entreprises attribuent généralement cette tendance à la baisse du taux de change ainsi qu’à la 
conquête de nouveaux marchés étrangers. 

L’indice désaisonnalisé des stocks de produits finis ne signale qu’un repli marginal des stocks post production en décembre, le taux de contraction 
enregistrant son plus faible niveau depuis juillet. Les entreprises interrogées indiquent poursuivre leurs politiques de resserrement des stocks en 
réponse au ralentissement de la demande et à la nécessité d’améliorer leur trésorerie.

Les arriérés de production ont de nouveau diminué en décembre, l’indice désaisonnalisé du volume du travail en cours s’inscrivant sous la barre de 
50,0 du sans changement pour un treizième mois consécutif. Il s’agit en outre de la plus forte baisse du volume du travail en attente depuis avril, les 
entreprises interrogées attribuant généralement cette tendance à des excès de capacité opérationnelle dans le secteur.

Après correction des variations saisonnières, l’indice des prix de vente s’inscrit sous la barre de 50,0 du sans changement, mettant en évidence la 
première baisse des prix sortie d’usine depuis août 2013. Bien que modérée, cette baisse des prix de vente, que les répondants attribuent essentiellement 
à de fortes pressions concurrentielles, est la plus forte enregistrée depuis le début de l’enquête.

L’enquête de décembre met en évidence une nouvelle augmentation du prix des achats, tendance que les entreprises interrogées attribuent généralement 
aux effets haussiers de la baisse du taux de change sur le prix des matières premières importées. Toutefois, l’inflation des prix des intrants a fortement 
ralenti par rapport au mois dernier. L’indice désaisonnalisé des prix des achats se replie en effet pour un deuxième mois consécutif et signale le plus 
faible taux d’inflation depuis onze mois, les fournisseurs ayant, selon certains répondants, répercuté la baisse des prix des produits de base dans leurs 
prix de vente.
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L’indice désaisonnalisé du volume des achats s’inscrit sous la barre de 50,0 du sans changement pour un sixième mois consécutif en décembre, 
signalant un fort recul des achats d’intrants dans le secteur de la fabrication canadien. De nombreuses entreprises interrogées attribuent cette tendance 
à l’affaiblissement de la demande et à des politiques de resserrement des stocks.
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L’Indice RBC PMIMC des directeurs d’achats de l’industrie manufacturière canadienne, produit par Markit en association avec l’ACGA, repose sur les données 
compilées à partir des réponses mensuelles aux questionnaires envoyés aux directeurs d’achats de plus de 400 entreprises de l’industrie manufacturière. 
Le panel de répondants est stratifié selon la taille des effectifs et les groupes de la Classification type des industries (CTI), en fonction de la contribution 
sectorielle au PIB.

Les réponses à l’enquête rendent compte de tout changement intervenu, le cas échéant, entre le mois courant et le mois précédent, en fonction des données 
recueillies semi-mensuellement. Pour chacun des indicateurs, le “rapport” montre le pourcentage associé à chaque réponse, l’écart net entre le nombre de
réponses “supérieur” et “inférieur”, et l’indice de “diffusion”. Cet indice correspond à la somme des réponses positives et de la moitié des réponses indiquant 
un “sans changement”.

Les indices de diffusion présentent les caractéristiques d’indicateurs avancés et sont des sommaires pratiques illustrant l’orientation dominante du 
changement. Un indice supérieur à 50,0 indique une augmentation globale dans cette variable ; inférieur à 50,0, il indique une baisse globale. Toutes les 
données sont désaisonnalisées.

Markit ne révise pas les donnés sous-jacentes de l’étude après leur première publication. Toutefois, elle peut au besoin réviser ponctuellement des facteurs 
de désaisonnalisation qui toucheront les données désaisonnalisées.




